63 


AL, 











l 
| 
| 
| 
| 
| 
i 
| 
| 
\ 


nm mg mercerie 


















tr 
Le A2 
T' or 


PAL 


n ” 
H F D] 
2. (3 


B % 





l” LES PLUS JOUR 
NOELS DE PROVENCE 


à TEE TEE 
4% 4 pe 
LA 


V£ 


Chant * 


LA SIRÈNE MUSICALE 
Piano ou Orgue 
Prix net : 20 Frs. 





29, Boulevard Malesherbes, PARIS 


Copyrigbt by 
Editions de la Sirène 
Tous droits d'exécution, de reproduction, de traduction et d’arrangements 
réservès pour tous pays, y compris la Suède, la Norvège, 
le Danemark et la Russie, 


1926 
PARIS = IMPRIMERIE FRANCAISE DE MUSIQUE 


b5357 





LES PLUS JOLIS 
NOËLS DE PROVENCE 


Traduits du provençal par 
CHARLES HELLEM 
& POL D’ESTOC 





Recueillis et Harmonisés 


par 


H. MAURICE JACQUET 








CHANT et PIANO ou ORGUE 


Prix net : 20 Fes 
LA SIRÈNE MUSICALE C. C. BIRCHARD «a C° 
29, Boulevard Maleshesbes PARIS BOSTON NEW-YORK 
Tous droits d'exécution, de reproduction, de traduction et d'arrangements réservés 221 Colombus Ave. 113 West 57 th. St. 
pour tous pays, y compris la Suède, la Norvège, le Danemark et u DETA 
gbt by Editions de la Sirène 1926 : Ve 57 0e, istributors for U. S. A., Canada et Mexico 


à ins ogie de sat 


2 


nr 


CA 


ET \ 


Au - 
Pee. 2311427 \ 














PRÉFACE 


N me demandant d’écrirela préface 
de leur Recueil, les auteurs n'ont 
assurément pas entendu que je 
plaide leur cause : elle était gagnée 
sans débats. Ils n'ont voulu voir 
en moi que le bon Provençal, 
épnis toujours, après trente ans de 
Paris, du terroir natal, de ses aspects, de ses coutumes, 
de sa langue, de ses chansons. 

Cet amour seul et le goût que j'ai conservé pour tout ce 





qui me rappelle, dans la brumeuse capitale, mon pays 
ensoleillé, me permettent de parler, sans trop errer, de ces 
Noëls provençaux qui, tous, sont émouvants dans leur 
simplicité et dont « les plus jolis» — si l’on peut dire qu'il 
en soit de plus «jolis » que les autres — sont présentés dans 
cet album. 

De tout le folklore national, les Noëls sont les chants 
où se reflète le plus nettement l’âme populaire ; mais nulle 
part, aussi frappant qu'en Provence, ne s'y retrouve ce 
mélange d’adoration du petit Jésus, de mépris et de haine 
du diable, de familiarité avec les personnages sacrés, d'ana- 
chronismes exquisement naïfs. 

Un des Noëls de Saboly, qui ne figure pas en ce recueil, 
n'énonce-t-il pas sérieusement que l'empire romain tenait 
en sa main — outre l'Europe — l'Asie et l’ Amérique? Et, 
dans tel autre Noël du même Saboly, saint Joseph, pour 
décider le rude hôtelier à l’abriter avec «sa femme Marie » 
près d’accoucher, ne lui promet-il pas de lui payer leurs 
repäs « comme s’ils étaient à la fable d'hôte) » 

Saboly? Comment ne pas écrire tout de suite le nom de 


l’organiste de l’église de Saint-Pierre, en Avignon, quand 
on parle de Noëls provençaux? Il en fut — c'était au 
XVII* siècle — le plus fécond et le plus heureux créateur. 
Une soixantaine nous restent, à peu près tous demeurés 
populaires et, sur les douze ici publiés, huit sont de Nicolas 
Saboly. 

Saboly ne fut pas toujours le musicien des Noëls dont il 
fut toujours le poète. C’est ainsi que la mélodie du septième 
morceau de ce recueil: « Wénès léu vèire la pièucello», 
était celle même que venait de composer Lulli pour les 
couplets du Médecin malgré lui: « Qu’ils sont doux, 
bouteille jolie ». On la chante encore au Théâtre-Français. . 
Au surplus, dans ses manuscrits, Saboly indique toujours 
loyalement si la musique est de lui (c’est le cas le plus fré- 
quent) ou d’un autre. 

Un Noël de Saboly, le deuxième de ce recueil, 
Guihaume, Toni, Pèire, dont la musique est bien son œuvre, 
a dû un regain de popularité à Frédéric Mistral. Quand 
le grand poète de la Provence, pour donner un hymne aux 
félibres, composa sa célèbre Coupo Santo, il en adapta les 
couplets à la mélodie de Saboly. Mais, alors que celle-ci se 
chantait sur un rythme sautillant, Mistral, qui pourtant — 
tel Hugo — était aussi peu musicien que possible, eut l'idée 
admirable de transformer cet air alerte : en lui donnant une 
mesure lente et solennelle, qui ft merveille. Lorsque, au 
banquet rituel de la Santo Estelo, les félibres, réunis et 
debout, attaquent gravement et religieusement la Coupo 
Santo, qui reconnaîtrait dans leur chant les notes du Noël 
guilleret de Saboly? A la finale près, elles sont cependant 


_ identiques. 


Sur la plupart des Noëls de Saboly, la tradition pure- 
ment orale nous a transmis plus d’un air et il arrive que ces 
airs soient très différents. Et, comme l’œuvre du maître de 
chapelle avignonnais ne fut pas publiée, la difficulté est 
souvent de savoir lequel de tous ces airs fut celui même qu'il 
composa. Ici, M. H.-M. Jacquet a recueilli de ces multiples 
versions la plus populaire ou la plus caractéristique. 

Si Lulli, on vient de le voir, est le compositeur d’un des 
Noëls de Saboly, c’est à tort que la renommée lui attribue 
la mélodie provençale la plus connue, non seulement en 
Provence, mais dans le monde entier. Je veux dire la 
célèbre Marche des Rois qu'a immortalisée Bizet, en 
l'utilisant, — avec quelle variété et quelle maîtrise ! — dans 
l'ouverture et la farandole de l’Arlésienne. Cette Marche 
des Rois figure dans ce recueil, avec sa notation la plus 
exacte et qu'a légèrement modifiée Bizet. La mélodie en fut 
composée par l'abbé Domergue, curé d'Aramon, sur les 
paroles auiourd'hui si connuës : 


De matin, ai rescountra lou trin 
De très gran rei..…… 


Ce matin, j'ai vu le cortège 
De trois grands rois. 


Lulli s’en servit pour composer une marche destinée à 
commémorer l'entrée à Avignon de Louis XIV, selon les 
uns, du gouverneur Turenne, suivant les autres, —— lequel 
Turenne, d'ailleurs, n’était pas le grand capitaine — Bizet, 
ai-je dit, en prit le motif pour la farandole de |’ Arlésienne. 
En quoi il commit une faute de rythme. car une farandole se 
danse sur la mesure de 6/8 alors que la Marche des Rois 
est un 2/4. (Gounod fit semblable erreur dans Mireille, 
en y introduisant une farandole, au surplus assez plate, sur 
un temps de 4/4. Ce ne fut pas sa seule erreur dans cette 
œuvre fâcheuse. Bien que composée au cours d’un séjour 


de six mois à Saint-Rémi et à Maillane, auprès de Mistral, 
sa partition est aussi étrangère à la Provence et à sa musique, 
pourtant si caractéristique, que s’il l’eût écrite à Saint- 
Cloud.) 

Quelle ravissante chose que cet autre Noël — de Saboly 
toujours — qui vient le quatrième dans cet album ! 


. Per noun langui long dou camin…. 


La finale en refrain de chacune de ses strophes est à la 
fois allègre et émouvante. Je me rappelle encore les Noëls 
de mon enfance, les réunions familiales où la table portait, 
tout le long du repas, les friandises traditionnelles, La fou- 
gasse dorée, les nougats blancs et les noirs, les amandes 
sucrées, les mandarines et les dattes, qu’on savourait après 
la dinde obligatoire. Au dessert, en buvant le vin cuit de 
Provence, on disait les Noëls et celui dont je parle était le 
plus goûté. Je l’entends encore repris en chœur par tous, les 
vieilles parentes le chantant avec componction, en dodeli- 
nant de la tête et toujours à la tierce. Je ne l'écoute jamais 
sans émotion. ; 

Trois Noëls, après ceux de Saboly, et la Marche des 
Rois complètent cet ouvrage. 

L'un, le n° 6, est conçu à la manière de Saboly. Mais 
il n'est pas de lui. C’est un dialogue entre l'ange et les 
bergers. Ce thème est fréquent dans tous les Noëls régio- 
naux et particulièrement dans ceux de Provence. 

Dans le second, précisément on le retrouve. C'est le 
n° 5 du recueil. Son auteur eut l’idée originale et amusante 
de faire parler l'ange en français, pour marquer sa distinc- 
tion et sa culture, alors que le pâtre, son interlocuteur, s’ex- 
primait en provençal. La traduction fait disparaître ce côté 
plaisant du morceau. Ce Noël est de date relativement 
récente. 

Enfin le troisième est une mélodie provençale que les 
traducteurs ont tenu à introduire dans leur ouvrage. Elle est 


maintenant fort répandue, bien que jusqu'ici elle ne l’ait 
pas été en tant que Noël. C'est l'air de Magali, d'auteur 
inconnu (du moins, je le crois), sur lequel Mistral a écrit les 
touchantes strophes que chante Mireille à ses compagnes 
pour dire la constance de l’amoureux éconduit qui, tour à 
tour, voulant atteindre celle qui prétend se dérober en se 
faisant oiseau, fleur ou nue, deviendra, assure-t-il, chasseur, 
onde ou soleil et, si elle est la morte, se fera, lui, la terre et 
là l’aura. Cette mélodie populaire n'a pas séduit Gounod, 
qui lui a préféré, pour le duo de Vincent et de Mireille, 
conçu sur le sujet du chant de Magali, une composition bien 
personnelle, mais très peu provençale. Massenet, plus habile, 
avait utilisé l'air de Magali dans Sapho. Malheureusement, 
il l’a gâté par une regrettable note à la tierce, au milieu du 
morceau, iequel prend ainsi une apparence de mélopée napo- 
litaine et perd la belle simplicité de la mélodie première. 

Sur cet air célèbre, MM. Charles Hellem et Pol d'Es- 
toc ont écrit un Noël d'un tour heu:eux où ils imaginent le 
miracle de santons s’animant pour apporter à des miséieux 
bonne pitance et guérison. Ces santons — du provençal 
santoun, petit saint — sont de naïves statuettes d'argile 
séchées et peintes à l’eau, représentant Saint Joseph, la 
Vierge et l'Enfant Jésus, l'âne et le bœuf, les rois et les 
bergers. On en garnit les crèches en bois ou en liège qui, 
pour la Noël, décorent, par une tradition pieusement con- 
servée, les demeures provençales. Cette tradition est moins 
vivace aujourd hui, mais n’a pas tout à fait disparu, et le 
commerce des santons se fait encore, chaque année, à la fin 
de décembre. Une foire spéciale lui est consacrée à Mar- 
seille. 

C'est une crèche de Provence ornée de ses santons qui 
a fourni à Le Sieutre le décor de sa si jolie couverture. 

La tâche fort délicate de M. H.-Maurice Jacquet con- 
sistait d’abord, je l’ai dit, à discerner parmi plusieurs ver- 
sions celle qu'il convenait de choisir. Il a, sous la mélodie 
adoptée, écrit des harmonies qui conservent à l'air son cerac- 


tère et sa simplicité et qui, en même temps, ‘attestent que leur 
auteur est un musicien sûr de lui et un habile technicien. Le 
Noël n° 11 « Auprès d’aquel estable », écrit pour chœur 
avec accompagnement de piano ou d'orgue, est remarqua- 
blement mis par lui en valeur et il a composé, pour deux 
Noëls, dont la mélodie est en mineur — comme il est fré- 
quent dans ces sortes d’airs en Provence, — de bien 
curieuses ritournelles en majeur. 

MM. Charles Hellem et Pol d'Estoc ont su remplir 
cette tâche difhcile de donner des vers provençaux une tra- 
duction à ia fois littéraire et quasi-littérale. Ils ont ainsi 
atténué le grand dommage d’ôter à ces Noëls leur texte ori- 
ginal, original dans toutes les acceptions. 

Eux et Jacquet avaient fait mieux, avant de publier le 
simple recueil que je présente. Ils avaient écrit, pour Paris, 
une «Pastorale » ingénieuse, dramatique et amusante, que 
mit en scène Gémier. 

La Postorale c’est, en Provence, une pièce traditionnelle 
à multiples versions sur un sujet unique et qu’on joue aux 
approches de la Noël, jusqu’au jour des Rois. Le sujet, c'est 
l’Annonciation aux bergers, le départ de ceux-ci pour Beth- 
léem, sous la conduite de l'étoile, et l’arrivée à l’étable où 
le petit Jésus reçoit leurs offrandes en apothéose. À l'Epi- 
phanie, les rois se mêlent au cortège. L'un des pâtres, un 
peu bêta, est le populaire Barthoumiéu qui mène le jeu et, 
tout ému devant Jésus, ne peut cependant concevoir que 
« ce petit-là soit son père ». Mais ces bergers sont proven- 
çaux, parlent en leur langue de leurs petites affaires et c'est, 
trois ou quatre actes durant, mille plaisanteries anachroni- 
ques qui, annuellement répétées, réjouissent toujours petits 
et grands. 

À Paris, Gémier y avait ajouté un spectacle comme il 
sait les concevoir et ses bergers, habillés comme des santons 
aux couleurs vives, avaient des groupements et des farandoles 
— d'exactes farandoles — du plus pittoresque effet. Cette 
Pastorale, très habilement construite par ses auteurs avec la 















a mêmes qui 4 ici publiés — eut un létiue succès. 
E Île en méritait un plus grand. Peut-être son titre l’amoin- 
(dit-il. C'était la Grande Pastorale : « GRANDE » dut 
_ dérouter bien des Provençaux qui ne reconnaissaient plus là 

leu vieille et simple « pastorale ». Et « PASTORALE » 


a bien des Parisiens qui ne connaissaient — quand ils 





_ la connaissaient — que celle de Beethoven. 


Mais il est à souhaiter, pour le See de tous, que ( 
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® Note de l'Auteur. Ce très vieux Noël a été compose par l'abbe Domergue, eure d'Aramon. Pendant son séjour en Provence Lulli s'en 
servit pour composer la Celèbre Marche des Rois qui fut jouée pour la première fois lors de l’entree de Louis XIV à Avignon. Bizet à son 
tour se servit de la Marche attribuee à Lulli et l’immortalisa dans son Arlésienne. | + 
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3. Mon Dieu voy - ez l'Enfant Di - vin___ Fouiller la gor - ge-ret 2 te Cest À le 
4. Mes œufs, ma Ja - rine,et mon lait__- Sont là dans une as-siét - te A.vec du 
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- che.rons le bœuf là A.vec des cor. de.let - tes.) Chantons No - él, Noël, No_ël, Noël 
_ lons vous dire a - dieu __ Vous n’étes plus seulet - te. 





sur la mu-set - te Chantons No - él, Chantons No. él, Noel sur la mu-set 2 te: 





Rs a PUR ET 
dk: 


CT Ds 
\w/12 


es 


\ (ss N 


Se 


a 


ue 


VAS 
\T A x 
Nu 
> 25- \ 
PE À 


— 


——— a 





EUR de 
AREEr 


REA 





E 


C'est le bon lever ù 


Duo dialogue de j'Ange et de Barthoumieù 


Allegretto gracioso 


5 M 

















ES ‘ 40 EU Y RS Re 1 RFA 
ñ Cri SERIE ÉRRSREEMENESRENECS C3 FOR Q PRES IN ER CPS D VOS SRENE 0 ESRI ZUNS C0 SSSR D DEEE DNN JR DEN PHARE LA ETC me 
L'ANGE Dés 2 — TRE, POSER re RE CU mt ES ————— 
eV CSS 1 - Le EE —— #5 
1: Cest lesbontis Æmver,t-doux pass" tot -Mhread Sor-tez de ce 
GT 2. Berger lais-sez VO Ire par rén 22088 A - do-rez dans 
Da À . ! mm 


PIANO 
ou 
ORGUE EIPFRErPEN } 
MEET PEN PNR RM EILU EIRE TS REED ES ETES DS 








f} » mn ù IN [\ 
pe ee ms RL N SES > EDEN "VOGUE n° OU CRÉES 1 OURS D Dé EE AT 7 
LOUER CR (0 DUNEN (0 CNRS ON NRNENNNNEGREN CERN ÆRCNTA "ANSE  LNSRE … CERPS UN D) DCS ONU IS SRNSN HSE ESP ORNE (CSS 4 MRRER 7RSSUREPRNEES DR REX (6 LOS 9 LORS KO MON PUS IE) Lo 
LR PET ES 


a dt a fe ee Da em 2e / == re BEN MERE A je | 
AY EPS ESS TE EPS D PEER ER PORT ARS RES RÉ DRASS N BRON E TETE CS ESS 
lieu champèê à tre Ve . nez, ve - nez dans ce ha - meau Voir Jé-sus le di-vin Mai - 
ce mys-te : re Un Dieu su - prêmeen ma_jes - te, Entout 6-gal à son Pe - 
; 
/ £ . a N\ ER es 
DUT AIIRT CCF PES NN ENLIN Pen D ISSN LUS PEN JS 
PU PTT CRE RTE DRE d'OS ROMSRSSSNENRRSS (ER GERS "NON SSSR ON RES ES 
LUTTER PEPRCUN DESSUS RSS SN NRURNSS (EREST ENRRENS MCE SEEN NE NEST 
R'AVISNESES DS ET RSR FRERES 








AS n D DR D AE D CR Re —— RER" MERS MESNEN MDP CD 
mu 4 SO ARR A TRES D9 BARS 7 LES PES: rer Plate ER Nes  e VPREE CE DES er > 
- tre Sur le foinen - tre deux a - ni - maux, Où sa bon-té l'a sfaitsnariune tre 
re, Re-vé-_tu de notrehu-ma-ni - te, Et ne d'une Vier.ge Me 3 ré 
/ RER Eux nn 
I nl = [en] ee 
RL en 
Fa NE LAPS PEER. PE SUN SES CES 
ES a NN = à" =" CR 








E. D.104 1,5 


BARTHOUMIEU 
 — PE n° EE 
on IN ls Lg 7 174 = are PB PRESECI D TERE SL OLRRUET EE ES RS Lu 
ris PLANS CHRCSRNSE EE QE w. EL) venez: 7, NES MSN 76 PRES WARS GRR ER GO M ESS ASSESSMENT 
au 2 7 | Ls 5] PRES / BENS LES 
Vous me prenez doncpour un ma - nant Demebttesnmrmtelmhan-8a k ge? Je suis pau- 
Vous parlez très bien,maistrop long-temps  Quidoncé-tes vous beau si = re? Un hé-breu, 
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2:1Gets. te nuit, engrandmi - ra - cle, Vous. est né l'Enfant bé - ni, 
JaUr-œne grotte aux vents bé - an - te Se  trouye au flanc du co - teau 





Et le SAUTER EVEUTAACE COMSDIIT Le plus an - cien ON Era E cle 
Be brie" tant lemMouven-Aceaur Il n’a, chose é - ton - nan c te, 





Au AREA -Ænre mem Dateervic Vous ver-_ rez ce SDeCmita oh cle. 
uu:- ne cré - che pour ber - ceau, Mais elle est ray - on - nan # te: 
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Sant Jouse ‘m'a di 
Sant Jouse m'a dit 


Chœur mixte à 4 voix ou Solo à volonté 
ayec accompagnement de Piano ou Orgue 
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Chœur mixte à 4 voix ou Solo à volonte 
avec accompagnement de Piano ou Orgue 
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Touro, i(ouro, louro! Lou gau eanto 
Ture, lure, lure, dejà tinte… 
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